
Changins lance un master
en viticulture et oenologie

Conrad Briguet, directeur de l'école de Changins, dans une classe laboratoire. ALAIN ROUÈCHE
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L'Ecole d'ingénieurs
de Changins ouvre
une filière unique
en Suisse de niveau
master dès la
rentrée cet automne

Yves Merz

Les professionnels de la branche
sont unanimes: en formant des
viticulteurs, des cavistes et des
oenologues hautement compé-
tents, l'Ecole d'ingénieurs de
Changins (ETC) a joué un rôle dé-
terminant dans l'amélioration de
la qualité des vins suisses. Mais il
lui manquait une formation de ni-
veau master pour que l'EIC entre
dans la cour des grandes écoles à
l'échelle internationale. Cette la-
cune sera comblée dès septembre
puisque les étudiants de l'EIC
pourront désormais viser un mas-
ter HES-SO en Life Sciences, orien-
tation viticulture et oenologie.

«Dans tous les pays qui nous
entourent, on peut aller jusqu'au
master, relève Conrad Briguet, di-
recteur de l'école. La Suisse ne
pouvait pas rester en retrait. En

Même le directeur de l'Ecole
d'ingénieurs de Changins,
Conrad Briguet, reconnaît que le
milieu vitivinicole suisse
pourrait vivre sans ce master.
Mais il est persuadé que la
pérennité de l'EIC passe par
l'excellence. Gilles Cornut,
président de la communauté
interprofessionnelle des vins
vaudois, ne dit pas autre chose:
«Avec ce master, l'école aura

plus, avoir des étudiants en mas-
ter stimulera nos projets de re-
cherche et rendra Changins plus
attractif.»

Pas besoin d'un master
pour devenir oenologue
Les formations qui ont fait sa ré-
putation ne seront pas dévalori-
sées pour autant. Les diplômés en
viticulture, arboriculture et oeno-
logie seront toujours destinés à
conduire une exploitation. Et les
oenologues issus de la filière ba-
chelor ne seront pas remplacés
par les détenteurs d'un master.

«Tous les étudiants qui ont leur
bachelor en poche, soit une ving-
taine de personnes par année,
trouvent du travail, précise le di-
recteur. Certains reprennent le
domaine familial, et la plupart ob-
tiennent un poste d'oenologue
dans une entreprise.»

Dès lors, quels débouchés
s'ouvriront aux étudiants les plus
galonnés de l'EIC? «Ils se dirige-
ront dans la recherche, peut-être
ici même, au sein de la station
fédérale de recherche Agroscope,
ou seront engagés par des sociétés
qui ont besoin de professionnels
très pointus pour le contrôle de

une meilleure assise. Et mieux
les gens sont formés, mieux ils
sont armés pour affronter la
concurrence. Il faut rester à la
pointe de la formation et de la
recherche.» Dominique Favre,
chef de l'Office vaudois de la
viticulture, estime important
que cette école, qui joue un rôle
essentiel en Suisse, propose un
master. Et même si Alain Gruaz,
responsable technique chez

qualité ou pour des analyses en
laboratoire. Quatorze grands em-
ployeurs en Suisse nous ont fait
part de leurs besoins. Sans oublier
que ces détenteurs d'un master
pourront plus facilement aller tra-
vailler dans le monde entier.»

Pour Conrad Briguet, proposer
ce master est une suite logique à
l'évolution constante que cette
école a suivie depuis sa création
en 1948, et surtout depuis son dé-
ménagement sur le site de Chan-
gins en 1975.

«Entre 1965 et 1985, les vigne-
rons attendaient les clients dans
leur carnotzet. Grâce aux progrès
en oenologie, on a appris à tirer le
meilleur quelle que soit la qualité
de la récolte. Puis on s'est rendu
compte qu'il fallait de bons raisins
pour faire du bon vin. Avec l'arri-
vée des quotas, la viticulture est
revenue au premier plan. Au-
jourd'hui, on vise un maximum
de qualité du raisin que l'on valo-
rise au mieux avec un suivi oenolo-
gique pointu et approprié. Pour
continuer à jouer son rôle dans
cette évolution, l'école doit pro-
poser le meilleur niveau de forma-
tion possible.»

«Armé pour affronter la concurrence»
Schenk, à Rolle, se demande ce
que ce master amènera dans la
pratique du métier, il reste
convaincu que cette filière
apportera une ouverture
intéressante à la profession. Une
partie des cours, donnés en
anglais, sera suivie en commun
avec les autres filières du master
en Life Sciences. L'EIC attend
une dizaine d'étudiants dans
cette première volée.
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